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DIS  C OU  RS. 

' X- 

DU  COMTE  DE  MIRABEAU 


Dans  la  Séance  de  ce  matin  1 1 Juin  » 


Francklin  efl:  mort....  II  eft  retourné  au  fein 
de  la  Divinité,  le  génie  qui  affranchit  rAmérique 
verfa  fur  l’Europe  des  correns  de  lumières.  - , 

Le  Sage  que  deux  Mondes  réclament,  rHomnW 
que  fe  difputcnt  THidoire  des  Sciences  THiftoire'  des 
empires,  tenoit , fans  doute,  un  rang  élevé  dans 
refpéce  humaine.  • ^ vj  i 
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AiTez  long-temps , les  Cabinets  politiques  ont  no- 
tifié la  mort  de  ceux  qui  ne  furent  grands  que  dans 
leur  éloge  funèbre.  AiTez  long- temps  l’étiquette  des 
Cours  a proclamé  des  deuils  hypocrites.  Les  Nations 
ne  doivent  porter  le  deuil  que  de  leurs  bienfaiteurs. 
Les  Repréfentans  des  Nations  ne  doivent  recomman- 
der à leurs  hommages  que  le  Héros  de  1 humanité. 

Le  Congrès  a ordonné  , dans  les  quatorze 
Etats  Confédérés  , un  deuil  de  deux  mois  pour 
la  mOrt  de  francklin  , T Amérique  acquitte  , 

en  ce  moment  , ce  tribut  de  vénération  & de  re-^ 
connoiflance  pour  Tun  des  pères  de  Ta  Conftitution. 

Ne  Teroit-il  pas  digne  de  vous,  Meilleurs,  de  vous 
unir  à cet  ade  vraiment  religieux  , de  participer  à cet 
hommage  rendu  à la  face  de  TUnivers,  èc  aux  droits 
de  THomme,  & au  Philofophe  qui  a le  plus  contribué 
à en  propager  la  conquête  fur  toqte  la  terre.  JL’An'ié- 
rique  eût  élevé  des  Autels  à ce  puiiïant  génie  qui , avi 
profit  des  humains  > embralïanc  -dans  Ta  penfée  le  ciel 
^ la  çerre  , fut  d’pmpter  la  foudre  &:  les  Tyrans. 
L'Europe  éclairée  & libre  doit  du  moins  un  témoin 
gnage  de  fouvepir  de  regrets  à Tun  des  plus  grands 
hommes  qui  aient  jamais  fervi  la  philofophie  &:  Iji 
liberté, 


Je  propofc  qu’il  foit  décrété  que  rAflembléc  Na^ 
tionale  portera  , pendant  trois  jours , le  deuil  de 
Benjamin  franckltn. 


Paris  j le  1 1 Juin  1750* 
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Le  Comte  de  Mirabeau.  ' 


A P A R I S, 

Chez  Baudouin',  Imprimeur  dejL’ASSEMBLÉÊ 
NATIONALE,  rue  du  Foin  Sc.  Jacques , N?.  5», 


1790. 


